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E q u a t e u r ●

Dans les communautés équatoriennes,  
la diversification des activités économiques et donc 
des revenus est un enjeu majeur pour les populations, 
comme appoint ou même substitut aux activités 
traditionnelles d’agriculture et d’élevage. L’artisanat, 
le commerce, la transformation et la valorisation des 
productions locales peuvent donc offrir des perspec-
tives intéressantes et Iles de  Paix met en œuvre un 
programme d’appui afin de favoriser leur essor.  

Formations techniques ou en gestion, aide 
financière pour l’équipement ou l’amélioration d’in-
frastructures, appuis en matière de commercialisation 
sont autant de leviers qui permettent à des initiatives 
nouvelles de voir le jour ou à des activités déjà exis-
tantes de prendre davantage d’envergure.

De fil en aiguille
Dans la communauté de Tambalo, par exemple, 

un groupe d’une vingtaine de femmes a obtenu un 
soutien pour professionnaliser les activités d’un  
petit atelier de tissage. 

Après remise à neuf de leur métier à tisser, les 
femmes ont bénéficié d’un cycle d’ateliers de perfec-
tionnement animés par un instructeur d’un centre de 
formation professionnelle. Ces femmes ont ainsi pu 
améliorer leur savoir-faire technique et diversifier une 
production qui se limitait jusque-là à des couvertures. 
L’atelier produit aujourd’hui des écharpes, des jupes, 
des pulls, des ponchos, etc. qui sont vendus sur les 
marchés locaux. Grâce à leurs ventes, les tisserandes 
ont déjà pu s’équiper d’un second métier à tisser.  
Leur petite entreprise va de l’avant. Il est à noter, qu’en 
amont, le programme d’amélioration, dans la zone,  
de l’élevage ovin a joué son rôle dans le développement 
de cette activité de transformation.

Chapeau!  
     Dans la commune de Columbe, c’est un groupe 

de chapeliers qui a bénéficié d’un appui pour renforcer, 
grâce à un petit cycle de formation, ses compétences 
dans la réparation et même la confection de chapeaux. 
Les 15 chapeliers sont très motivés et plutôt confiants 
en leur étoile car aucune activité de ce type n’existe 

dans la zone. Ensemble, ils ont  
pu rassembler un petit fonds 
d’investissement qui, arrondi par  
un cofinancement Iles de Paix,  
leur a permis de s’équiper (moules, 
machine à coudre, fer et table à 
repasser) et d’installer un atelier 
ayant pignon sur rue. Comme le 
tissage à Tambalo, il s’agit ici d’une 
activité d’appoint, dans un premier 
temps tout au moins. 

Au four et au comptoir        
Dans la communauté de Santa 

Fe, la petite entreprise qui s’est mise 
en place, une boulangerie, s’est 
avant tout constituée pour répondre 
à un besoin de la population: pour 
acheter du pain, il fallait auparavant 
parcourir plus de cinq kilomètres… 
Cette boulangerie, voulue par la 
communauté, est donc avant tout 
une entreprise à vocation sociale.
Formation technique et en gestion 
d’un groupe de boulangers, cofinan-
cement permettant l’installation  
des locaux et leur équipement:  
le processus de mise en route a été classique.   

Huit personnes sont aujourd’hui au four et au 
comptoir pour faire tourner la boutique. Il s’y emploient 
plutôt bien car la boulangerie dégage des bénéfices 
qui lui permettent d’entretenir un confortable fonds 
de roulement et, originalité du système, un fonds de 
crédit ouvert aux membres de la communauté.

Ces trois exemples de diversification économique 
ne donnent qu’un aperçu des nombreuses initiatives 
que soutient Iles de Paix dans les Andes équatorien-
nes. Certaines, comme la production de fromages,  
de plantes médicinales ou de confitures, ont pris une 
dimension économique non négligeable; d’autres,  
à l’exemple des petites boutiques villageoises, ont  
une vocation sociale. Toutes, cependant, concourent  
à maintenir, voire à augmenter les sources locales  
d’emplois et de revenus. Et il est réjouissant de 
constater que beaucoup de jeunes s’y investissent, 
ayant compris que l’exode vers les villes ou à l’étranger 
n’était peut-être pas pour eux la seule solution 
d’avenir.    ●

Un atelier de tissage qui va de l’avant

Diversifier  
      l’économie locale
L’accès à de nouveaux métiers,  
la professionnalisation d’activités 
existantes, la création de petites 
entreprises: autant d’atouts 
supplémentaires pour doper 
l’emploi et les revenus dans  
les Andes équatoriennes.
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